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République Démocratique du Congo (RDC) - EtudeProject Clé IES

DÉFIS
• Stopper et inverser la perte actuelle de la biodiversité et la

dégradation des zones humides et marécageuses de Ngiri-
Tumba - Maindombe par :

- La protection, la conservation, la gestion et l'exploi-
tation rationnelle des ressources des zones humides
dans et autour du site Ramsar de Ngiri - Tumba -
Maindombe ;

- L’utilisation des données de la télédétection et des
SIG pour cartographier et suivre avec précision la dy-
namique et la variabilité ; 

- La gestion durable participative impliquant les socié-
tés civiles et les communautés locales ; 

- Sensibiliser et rendre autonome les communautés.
• Contribuer à améliorer la planification territoriale qui affecte

négativement les zones humides et marécageuses des pro-
priétés publiques et privées, leur zonage et leur gestion du-
rable en utilisant les nouvelles technologies de l'information
(Systèmes d’Information Géographique et la télédétection). 

• Promouvoir la compréhension de l'importance des zones hu-
mides et marécageuses de Ngiri - Tumba – Maindombe, de ses
ressources et de sa biodiversité.

• Fournir des informations à partir de connaissances locales
sur les ressources naturelles aux différents groupes de per-
sonnes. 

• Classer le site en vue d'aider et de mobiliser, grâce à un
processus cohérent de planification, toutes les parties pre-
nantes à respecter les règles.

La forêt du Bassin du Congo est la deuxième plus grande
forêt tropicale humide contiguë dans le monde. Elle joue un
rôle clé en assurant la subsistance de millions de citoyens
en Afrique Centrale. La forêt fournit des services écologiques
et climatiques vitaux d’importance régionale et mondiale.
Dans une perspective globale, la forêt du Bassin du
Congo est particulièrement importante en ce qui
concerne l'énorme et unique diversité biologique (plus
de 10.000 espèces de plantes, 1.000 espèces d'oiseaux
et 400 espèces de mammifères) et ses fonctions essen-
tielles de régulation du climat .
La forêt du Bassin du Congo est répartie sur le territoire
de six pays - Cameroun, République Centrafricaine, Ré-
publique du Congo, Gabon, Guinée équatoriale et la Ré-
publique Démocratique du Congo (RDC).
En dépit de la présence d'énormes stocks de ressources
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naturelles telles que : mines (étain, coltan, diamant, cui-
vre, cobalt, uranium, zinc, or, nickel), énergie (pétrole, gaz
méthane et très fort potentiel d’énergie hydraulique et
solaire), forêt (le bois et les produits non ligneux, y com-
pris les plantes médicinales et de la faune) et de l'eau, la
population en RDC est une des plus pauvres au monde. La
situation des populations rurales, en particulier dans les ré-
gions bordant immédiatement les réserves naturelles, est
spécialement marquée par la pauvreté, l'insécurité ali-
mentaire et les conflits locaux. 
L'abondance des ressources naturelles de la RDC n'a pas,
tout au long de son histoire, bénéficié au peuple congolais.
La mauvaise gestion a conduit au paradoxe d'un peuple
économiquement pauvre dans un pays naturellement très
riche. «La sécurisation des valeurs locales de la forêt en
RDC est la première priorité».
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IES
L'Institut pour la sécurité environnementale (IES) est une organisation internationale non-gouvernementale sans but lucratif,  créée en 2002 à La Haye,
avec des représentations à Bruxelles, Londres, Californie, New York et Washington, DC. «Le réseau de connaissance et d’action» a été mis en place pour
accroître l'attention politique à la sécurité environnementale comme moyen pour prévenir et empêcher les conflits, l'instabilité et les troubles. L’i   nstitut
a pour mission de : «Faire progresser la sécurité environnementale globale en encourageant le maintien de la capacité régénératrice du support de la
vie que sont les écosystèmes.» Son approche multidisciplinaire intègre les domaines de la science, de la diplomatie, du droit, de la finance et de l'édu-
cation. Des activités sont conçues pour fournir aux décideurs politiques une méthodologie pour aborder les risques pour la sécurité environnementale
à temps, afin de garantir des conditions essentielles pour la paix et le développement durable. Les évaluations de sécurité environnementale développées
par l'IES et ses associés permettent de fournir aux décideurs politiques, au secteur privé et aux ONGs, une variété d'outils pratiques de décision, des
cartes stratégiques et des recommandations pour des zones globalement significative. Les évaluations initiales devraient conduire au développement,
au financement et à la mise en œuvre de plans d’action de sécurité environnementale pluriannuels visant à renforcer la sécurité environnementale glo-
bale, économique et la sécurité humaine. Dans chaque cas, nous avons pour objectif d'identifier les interdépendances entre la conservation des services
des écosystèmes et la réduction de la pauvreté.

| Vue du lac Tumba (Photo de Judith Rose)

DE QUOI AVONS-NOUS BESOIN MAINTENANT?
Plus de financements de la part des gouvernements, des or-
ganismes environnementaux internationaux et des donateurs
afin de  :
• Atteindre ces principaux objectifs (la protection, la conser-

vation, la gestion participative et l'exploitation rationnelle
des ressources des zones humides et marécageuses de
Ngiri- Tumba - Maindombe) ;

• Tenir compte des incidences environnementales et des
études d'évaluation de sécurité environnementale ;

• Accroître les efforts de recherche afin d’étudier, de protéger
et de gérer judicieusement les zones humides et maréca-
geuses de Ngiri - Tumba - Maindombe ; 

• Détecter les changements climatiques et de couvert fores-
tier, ainsi que la dégradation des forêts à l'aide de la télé-
détection et de la technologie SIG en se basant, par
exemple, sur l'approche méthodologique développée par
l'IES ;

• Renforcer la capacité de gestion d'information et améliorer
l'accès et la diffusion de celle-ci ;

• Effectuer des enquêtes dans des zones inexplorées dans le
but d'aider le gouvernement à créer de nouvelles aires pro-
tégées ;

• Développer le travail des sciences sociales dans les communautés
en vue d'intégrer les préoccupations pour les moyens de subsis-
tance des populations et la conservation des aires protégées ;

• Découvrir et révéler les réseaux du trafic illégal de bois et
de viande de brousse en provenance des zones humides et
marécageuses de ce site, et renforcer l'application de la loi
dans et autour de la zone protégée.
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IMPORTANCE INTERNATIONALE
DE LA ZONE HUMIDE
NGIRI - TUMBA - MAINDOMBE

• Une zone de 65.696 kilomètres carrés, plus de
deux fois la superficie de la Belgique.

• Ses rivières et lacs, ses marécages constituent des
principaux puits pour la séquestration du carbone.

•  Il contient le plus grand corps d'eau douce en
Afrique.

• La pêche régionale contribue à stimuler l'écono-
mie des grandes villes comme Kinshasa, Brazza-
ville et Mbandaka. 

• La couverture de végétation dans le bassin d'i non-
dation agit en tant que zone-tampon contre les
inondations des villes situées tout le long du
Fleuve Congo et fournit du poisson avec des sites
de reprodu ction, tandis que les différents types de
forêt aident à filtrer l’eau et maintenir sa qualité.

• La région de Ngiri - Tumba - Maindombe contribue
à la régulation des inondations et du climat régio-
nal et veille à ce que la qualité de l'eau reste as-
sez bonne pour les millions de personnes qui en
dépendent.

BENEFICES NATIONAUX ET LOCAUX DE LA ZONE
HUMIDE NGIRI - TUMBA - MAINDOMBE

• Essentiel pour l’approvisionnement en eau dou -
ce, le maintien de la biodiversité, l'atténuation
des effets du changement climatique, la
recharge des nappes souterraines et la lutte
contre les inondations.

• Le manioc, la patate douce, la canne à sucre et
les bananes sont toutes cultivées dans la zone
humide de Ngiri - Tumba – Maindombe, par
contre les plantations de palmiers à huile,
l'arachide et le riz sont les principaux produits
commerciaux.

MENACES PESANT SUR LES RESSOURCES NATURELLES
DE LA ZONE HUMIDE NGIRI – TUMBA – MAINDOMBE
• Exploitation forestière (légale et illégale), 
• Sur-pêche,
• Braconnage et chasse.

LES INQUIÉTUDES QUAND À LA SÉCURITÉ
ENVIRONNEMENTALE ACTUELLE CONCERNENT:
• La forêt,
• L’alimentation,
• L’énergie,
• La faiblesse et la mauvaise gestion de l'envi-

ronnement (gestion, mise en œuvre des  poli-
tiques et de la législation, implication et
participation des communautés locales).

Site sélectionné dans le Bassin du Congo: La nouvelle zone humide et marécageuse de Ngiri - Tumba - Maindombe
choisie par la Convention de Ramsar

IMPORTANCE INTERNATIONALE DU PAYSAGE HUMIDE DU LAC TUMBA EN RÉPUBLIQUE DÉMOCRATIQUE DU CONGO / PROVINCE DE L'EQUATEUR
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| Vue aérienne du lac Tumba et de la rivière Congo - © Google

LA ZONE HUMIDE NGIRI – TUMBA – MAINDOMBE
DE LA RDC/PROVINCE DE L’ÉQUATEUR = LA PLUS
GRANDE ZONE HUMIDE RAMSAR AU MONDE
• Située autour de la région du lac Tumba dans la

partie centrale occidentale du Bassin du Congo en
RDC, province de l'Equateur, la zone humide et
marécageuse de Ngiri - Tumba - Maindombe est
devenue, depuis juillet 2008, la plus grande zone
humide d'importance internationale officielle-
ment reconnue par la Convention de Ramsar. Ce
traité intergouvernemental sert de cadre à l'ac-
tion nationale et à la coopération internationale
en matière de conservation et d'utilisation ration-
nelle des zones humides et de leurs ressources.

• C’est une des zones à plus forte concentration de
biodiversité dans le monde. Il est le refuge d’un
grand nombre d’espèces de mammifères tels
que les éléphants, les buffles et les léopards qui
méritent une attention particulière pour leur
protection et conservation. On y trouve environ
150 espèces de poissons, une grande variété
d'oiseaux et trois espèces de crocodile, ainsi que
d’hippopotame.

• Ces animaux, comme les humains, dépendent
pour leur survie de l'eau, de la terre et de la vé-
gétation de la région de Ngiri, de Tumba et de
Maindombe. Les communautés de la région dé-
pendent de ces zones humides en raison de leur
importance économique pour l’agriculture, la
protection contre les tempêtes et l’approvision-
nement en eau potable.
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